
lundi 31 octobre 2016 | 18h15
Uni Mail, salle R 070. Entrée libre 
40 bd du Pont-d’Arve

Amélie Le Renard
Chargée de recherche au CNRS, Centre Maurice Halbwachs

Des intimités hiérarchisées.  
«Expatrié-e-s» et  
«migrant-e-s» à Dubaï

CYCLE DE CONFÉRENCES PUBLIQUES 
EN ÉTUDES GENRE 2016-2017

FACULTÉ DES SCIENCES DE LA SOCIÉTÉ
INSTITUT DES ÉTUDES GENRE



Amélie Le Renard est sociologue, chargée de recherche au CNRS, membre de 
l’équipe pédagogique du master Genre Politique Sexualité (EHESS) et co-directrice 
de la revue en ligne Genre Sexualité Société. Elle a publié les ouvrages Femmes 
et espaces publics en Arabie Saoudite (Dalloz, 2011) et A Society of Young Women: 
Opportunities of Place, Power and Reform in Saudi Arabia (Stanford University 
Press, 2014). Ses enquêtes plus récentes font l’objet des articles «On n’est pas 
formatés comme ça en Occident» Masculinités en compétition, normes de genre 
et hiérarchies entre nationalités dans une multinationale du Golfe (Sociétés 
Contemporaines, 94, 2014) et «Ici, il y a les Français français et les Français avec 
origines»: reconfigurations raciales autour d’expériences de Dubaï. (Tracés, 30, 
2016) Elle a également co-dirigé deux dossiers sur les nationalismes sexuels 
et le genre de la nation dans les revues Raisons Politiques (2013) et Sociétés 
Contemporaines (2014). 

Le cycle de conférences publiques en Etudes genre  
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À partir d’une enquête consacrée aux styles de vie des résident-e-s occidentaux-
ales à Dubaï, il s’agit d’interroger la manière dont l’intimité contribue à construire 
les hiérarchies sociales dans cette ville globalisée. L’intimité est comprise au sens 
large, incluant les relations affectives, les formes familiales, la vie domestique. Les 
politiques migratoires, les institutions étatiques et les entreprises interviennent 
dans les vies intimes des habitant-e-s de manières différenciées selon leurs 
passeports et niveaux de revenu. La conférence explorera la manière dont les 
subjectivités intimes des résident-e-s occidentaux-ales à Dubaï participent à 
consolider la frontière entre «expatrié-e-s» et «migrant-e-s», à travers leur rapport 
ambivalent à l’emploi de nounous vivant à demeure, ou encore leurs pratiques et 
visions de la vie nocturne dubaïote. 
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